
 
Au Conseil Communal de Prangins     Prangins, le 6 juin 2024 
 
Dépôt d’une interpellation : « Pour une réflexion autour de la restauration scolaires : 
pouvons-nous allez vers plus de durabilité ?» 
 
Monsieur le Président du Conseil, Mesdames et Messieurs les Conseillers, 
 
Actuellement, deux entreprises, Compass Group et Cuisinier Events servent quelques 200 
repas par jour aux élèves pranginois (entre 4 et 12 ans). La première dans le restaurant 
scolaire communal (environ 130 repas) et la deuxième à la Fourmilière (en moyenne 84 
repas). 
Les élèves pranginois, comme la plupart des restaurations collectives en Suisse, bénéficient 
du label fourchette verte, qui garantit des repas variés et équilibrés.  
L’entreprise Compass Group Suisse SA, (siège à Kloten) est membre de Compass Group PLC, 
la plus grande entreprise de catering au monde (500'000 employés).  
Cuisinier Events est une entreprise locale basée à Bassins. 
Avec la construction de notre nouvel UAPE et de sa cantine, il est prévu de servir jusqu’à 300 
repas par jour.  
  
Il existe à présent, un profil additionnel au label Fourchette verte : le label Ama terra qui 
promeut, en plus d’une alimentation équilibrée, une alimentation durable. Ce label se soucie 
non seulement de la santé de nos enfants, mais également de celle de notre 
environnement : produits de saison et locaux sont privilégies, réduction des déchets 
alimentaires grâce à une bonne planification, entre autres. 
 
J’invite la municipalité à mener une réflexion globale autour de la restauration collective, 
avec, entre autres des réponses aux questions suivantes :  
 

- Viser le label Ama terra est un réel plus pour la santé de nos enfants et de 
notre environnement, mais à quel prix ?  

- Dans une volonté de durabilité et de proximité, ne pas faire appel à une 
multinationale, mais encourager des acteurs locaux, a-t-il été envisagé ? 

- Aller encore plus loin dans la démarche et envisager un prestataire de service 
encore plus local : Un cuisinier et son équipe qui utiliseraient les infrastructures 
communales existantes, comme la cuisine des Morettes ? Faisabilité de ce 
système et son coût ?  

 
Je remercie d’avance la Municipalité pour ses réponses. 
 
Caroline Serafini 
 

 


